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Recherche d'une méthode d'estimation de la date 

de récolte du bananier à partir de données climatiques 

dans les conditions des Antilles. 

J. GANRY* 

avec la collaboration technique de D. SIOUSSARAM 

Dans une précédente publication (GANRY J., MEYER 
J.P., 1975) (2) on a montré que la température avait une 
action prépondérante sur la vitesse de croissance en épais­
seur des fruits du bananier, et que, dans les conditions des 
Antilles, la loi d'action de la température sur la vitesse de 
croissance pouvait être traduite par une fonction linéaire, 
dans la mesure où d'autres facteurs, tel le facteur hydrique, 
ne sont pas limitants. 

On a déjà signalé les travaux de divers auteurs qui ont 
montré l'action prépondérante de la température sur l'in­
tervalle fleur-coupe : KUHNE et KRUGER (5) en Afrique 
du Sud, HORD et SPELL (4) au Honduras. 

Plus récemment, GREEN et KUHNE (1975) (3) ont 
essayé de simuler l'intervalle fleur-coupe en supposant que 
le «degré de maturation» hebdomadaire répond à la tempé­
rature moyenne hebdomadaire suivant une relation sig­
moïde. 

Dans la présente étude, on se propose d'accéder à une 
méthode de prévision de la date de récolte d'une part en 
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RESUME - Par deux approches différentes, analyse des courbes de 
croissance d'une part, analyse des intervalles floraison-récolte d'autre 
part, on montre que la somme de températures requise entre la jetée 
et la récolte du régime est de 900 degrés-jour (le seuil de température 
étant de 14o C). 

A partir de cette base on propose une méthode de prévision de la 
date de récolte du bananier, comportant d'une part une prévision à 
long terme basée exclusivement sur les normales de températures, 
d'autre part une prévision à court terme, b asée au maximum sur les 
températures réelles et permettant d'effectuer une estimation de la 
date de récolte cinq semaines à l'avance. 

analysant les courbes de croissance des fruits en relation 
avec la température et d'autre part en compilant une série 
d'intervalles fleur-coupe correspondant à diverses zones et 
époques. 

ANALYSE DES COURBES DE VITESSE DE 
CROISSANCE EN EPAISSEUR DES FRUITS. 

Technique expérimentale. 

Dans diverses zones écologiques de la Guadeloupe, on 
effectue des mesures de vitesse de croissance en épaisseur 
des fruits du bananier. 

Pour chacune des zones, les observations sont réalisées 
dans une parcelle de un à deux hectares en premier cycle. 
Dans chacune des parcelles, on repère de 50 à 100 bana­
niers au même stade de jetée de l'inflorescence (à deux 
ou trois jours près), et ayant le même nombre de mains. 
Les régi mes sont gai nés et i I n'y a pas d'ablation de la der­
nière main. 

Parmi ces bananiers, on en sélectionne de 10 à 30 qui 
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seront destinés aux mesures. Le cho ix est basé sur la hau­
teur (H) et la c irconférence (C) du pseudo-tronc, sur le 
nombre de mains (NM) et le nombre de doigts (ND) du 
régime. On ret i ent les banan iers qu i , pour une classe de 
nombre de mains, ont des valeurs de H, C, et ND s ituées 
à l'intérieur de la gamme 11moyenne plus ou moins écMt 
type». 

Sur un bananier on mesure l'épaisseur des deux doigts 
médians externes de chaque main, à raison d'une obser­
vation tous les 14 jours. On calcule ensuite les moyennes 
de grade pour un bananier, puis pour l'ensemble des 10 à 
30 bananiers mesurés par parcelle. Les mesures débutent 
une semaine après le stade fleurs découvertes (FD). 

On relève les températures journalières (maximum et 
m inimum) dans la station climatolog ique la plus proche, 
afin de pouvo ir calculer les sommes de températures qui 
seront reliées à la croissance des fru i ts. 

Mode de calcul de la somme de températures: 

On a déjà montré (2) que le seu il de température pour la 
croissance des fruits du banan i er était, en extrapolant l'ajus­
tement linéaire, de 1307 so it, en arrondissant, de 14° C. 
La somme de température à prendre en compte au jour J 

est:S Tj 'Lj T- 14 
0 

STj : somme de températures depuis la jetée de la fleur 
(t ' 0) jusqu'au jour J. 

(STo = 0) 
T ' températures moyennes journal ières de chaque jour 

entre t0 et tj calculées selon la méthode indiquée par 
GANRY (1978) (1). 

•de novembre à févr ier 
,mars, avril, septembre, 

octobre 
•de mai à août 

HIVER: T = m +0,378 (M-m) 

1 NTER : T = m + 0,407 (M-m) 
ETE : f = m +0,423 (M-m). 

Remarque. La somme de températures a i nsi calculée d iffère 
quelque peu de celle que l'on avai t ut i lisée dans la précéden­
te publ icat i on (2). On avait en effet calculé une somme de 
t2mpératures en comptant le nombre d'heures par classe de 
température sur le thermogramme, et en utilisant un seuil 
de 14°5. On exprima i t ainsi des sommes de températures 
hora ires avec seu il de 14° 5, alors que présentement on 
exprime des sommes de températures journalières avec seu il 
de 140c {plus proche de la réal i té). 

Résultats et interprétations. 

Le tableau 1 donne les pr inc ipaux rense ignements sur les 
parcelles observées dans les d i vers sites écolog iques. 

Remarque. Les séries Nl et N2 sont t irées de parcelles d'un 
essai de taille réduite. Il n'a pas été possible d'utiliser les 
cri tères de cho i x indiqués précédemment, vu le nombre plus 
restreint de bananiers. 11 en résulte que les banan i ers retenus 
dans ces séries sont plus hétérogènes entre eux que dans les 
autres séries. 

Les sommes de températures ST i sont calculées pour 
chaque sé, ie à part ir du stade FD (Fleurs découvertes), 
c'est-à-d ire une semaine avant la date de la première 
mesure. On étudie la relation entre les sommes de tempéra-
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tures ains i calculées et les valeurs d'épa isseur du fru it 
correspondantes (G i)-

Le tableau 2, où figurent les résultats d'analyse en 
regress ion linéaire, sér i e par sér i e, confirme la valid i té de 
l'ajustement linéaire comme expression de la courbe de 
cro issance en épaisseur des fruits en fonction des sommes 
de températures. 

Dans le tableau 3 on a fa it figurer les résultats d'analyse 
globale des couples «ST i, G j >> : 

- régress ion linéaire, d'une part en d istinguant le cultivar 
Poyo du 901 (clone de Cavendish m i-géant), a insi que les 
sér i es 8 mains des séries 7 mains et, d'autre part en regrou­
pant l'ensemble des valeurs, 

- régression quadratique pour l'ensemble des valeurs. 

On montre que les d ifférences entre cultivars ne sont pas 
signifi catives et que le nombre de ma ins (7 ou 8 ma ins) 
n'influe pas sign if icat i vement sur la vitesse de cro issance, 
tout au mo ins dans les condit i ons de l'expérimentati on. 

On est donc en dro it d'analyser l'ensemble des données 
sans distinction de cult ivar ou de norrbre de ma ins. 

On remarque que l'ajustement quadratique n'est pas 
sign if icativement meilleur que l'ajustement linéaire. On 
pourra donc util iser ce dernier à des fins de prévis i ons en 
remarquant cependant qu'il risque de sous estimer faible­
ment une prév ision de grade à part ir de ST, par rappoit au 
grade réel. 

Somme de température requise pour atteindre le stade 
récolte. 

Le stade récolte est défini par une appréc iation de la 
plénitude du fruit, la norme commerciale étant le cal i bre 
«trois quart plein standard». Ce cal ibre correspond théori­
quement à un grade de 34 mm mesuré sur les doigts méd i ans 
externes {le grade est une expression chiffrée simple du 
degré de remplissage du fruit, correspondant à l'épaisseur 
maximum de la banane mesurée entre faces latérales et à m i­
longueur du fru i t). 

Le grade 34 mm est obtenu pour une somne de tempé­
rature de 902 d'après la relation 4 . 

Cette première analyse montre donc que l'intervalle fleur­
coupe correspond à une somme de températures de 900, 
étant entendu que cet intervalle se s itue entre le stade fleurs 
découvertes et le stade coupe «trois quart plein standard» 
(grade 34). 

Remarque. A t itre de comparaison avec les résultats obtenus 
en 1975 (2), on a réanalysé un certain nombre de données 
d'observation, concernant des régimes non ga inés avec 
ablation de la dern ière main (séries N 1 à 7, CH 4, Dl à 5, 
V 1 à 5). 

Pour ces séries, l'analyse a porté sur les couples de 
valeurs «Somme de températures» - «Accroissement en 
épaisseur», chacune de ces valeurs étant calculées à partir 
de la date de la première mesure pour chacune des séries 
(c'est-à-dire une semaine après le stade fleurs découvertes). 

Les séries du tableau 1 ont également été réanalysées 
selon ce principe. 
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TABLEAU 1 · Principales caractéristiques des séries observées. 

Zone écologique Alt. Cultivar Date FTD Du rée des mesures Séries NM N H ETH ë ETC ND 

Neufchâteau 250 901 4.12.74 12.12.74- 3.4.75 N 1 7 18 262 9.4 58,9 2.7 126 
250 901 11.1 2.74 18.12. 74 - 10.4. 75 N2 7 17 256 16,0 57,3 4,3 1 26 
250 Poyo 16.5.75 23.5.75 - 1.8.75 N3 7 31 270 8,2 54,6 2,0 118 
250 901 16.5. 75 23.5. 75 - 1.8. 75 N4 7 32 226 11,1 53,2 1.4 120 

Moulin à eau 50 Poyo 24.3. 75 31.3.75 - 26.5.75 MEl 7 12 237 7, 2 51,5 1.7 127 
50 Poyo 24.3. 75 31.3.75 · 26.5.75 ME 2 8 32 239 7,3 51.7 1,2 144 

Bois Debout 90 Poyo 3.2.75 10. 2.75- 5.5.75 BD 1 7 10 261 5,3 50,0 1,5 119 
90 Poyo 3.2.75 .. .. BD 2 8 19 263 6,2 49,1 2,2 131 

Manceau 200 Poyo 12.3.75 19.3.75- 11.6.75 MAN 7 26 242 8,3 52,2 2,3 120 
Bois Debout 90 Poyo 7.1.76 12.1. 76 - 26.4. 76 BD 3 7 18 250 6,2 55,6 1.4 119 

90 Poyo 7.1'76 .. .. BD 4 8 18 249 12,9 56,2 1.7 136 
Neufchâteau 250 Poyo 7.10.76 14.10.76- 6.1.77 N5 7 31 267 8,7 53,3 1,7 115 

250 Poyo 7.10.76 .. .. 
N6 8 31 267 9,9 54,0 1,5 133 

ET: écart type FTD: Fleurs totalement découvertes NM: nombre de mains N: nombre de bananiers mesurés 
H et C: hauteur et circonférence à 1 m ND: nombre de doigts. 

TABLEAU 2 · Analyse des valeurs série par série. 

Série NM Cultivar Expression de la régression linéaire N r ETb 

N 1 7 901 y' 14,36 +0,0 210 X 9 0,996 0,00074 
N2 7 901 y' 14,87+0,0205 X 8 0,997 0,00061 
N3 7 Poyo y' 15,94+0,0215 X 6 0,998 0,00071 
N4 7 901 y ' 15,85 +0,0 208 X 6 0,998 0,00072 
N5 7 Poyo Y' 16,07+0,0188 x 7 0,999 0,00044 
N6 8 Poyo y' 16,09+0,0183 X 7 0,998 0,00049 
ME 1 7 Poyo y' 15,92+0,02 20 X 5 0,999 0,00066 
ME 2 8 Poyo Y' 15,59+0,0211 x 5 0,999 0,000 24 
MAN 7 Poyo y' 16,78+0,0213 X 7 0,999 0,0003 2 

BD 1 7 Poyo y' 15,69 +0,0208 X 7 0,998 0,00054 
BD 2 8 Poyo y' 15,79+0,0200 X 7 0,999 0,00045 
BD 3 7 Poyo y' 15,15+0,0216 X 7 0,999 0,00044 
BD 4 8 Poyo Y' 15,02+0,0211 x 7 0,999 0,00048 

NM : nombre de mains N : nombre de valeurs 
ET b : écart type de la pente 

r : coefficient de corrélation 

Pente moyenne: 0,0 207 Ecart type: 0.0011. 

TABLEAU 3 · Analyse globale des valeurs. 

X' ST 
Série Ajustement Expression de l'ajustement y, G N r 

Poyo 8 mains R.L. Y' 15,70+0,0198 x (l} 26 0,996 

Poyo 7 mains R.L. y' 16,Ql +0,0207 X (2) 39 0,990 

901 7 mains R.L. y' 15,0 2 +0,0 206 X (3) 23 0,991 

Ensemble des valeurs R.L. y' 15,69 + 0,0203 X (4) 88 0,988 

Ensemble des valeurs R.Q. Y' 15,87+0,0195 X 0,93-1Q·6 x2 88 
(5) 

N : nombre de va leurs r : coefficient de corrélation ET y : écart type résiduel 
ETb, écart type de la pente R.L.: régression linéaire R.Q.: régression quadratique 
ST: somme de températures calculée depuis le stade FD G: épaisseur des fruits 

Comparaison entre (1) et (2): différence non significative entre pentes 
Comparaison entre (1) et (3): différence non significative entre pentes 
Comparaison entre (2) et (3): différence non significative entre pentes. 

ET y 

0.48 
0,76 
0,76 
0,82 
0,82 

ETb 

0,00037 
0,00048 
0,00060 
0,00034 
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ETND 

9,0 
7,2 
3.7 
3,0 

5,5 
5,2 
5,2 
5,1 
5.7 
3,6 
6,9 
4,0 
4.4 
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Les résultats d'analyse figurent dans le tableau 4. 

Les différences entre pentes des relations (6) et (7) 
peuvent s'expliquer par l'action combinée du gainage et du 
nombre de mains. Pris conjointement, ces deux facteurs ont, 
dans le cas particulier de cette étude, une action significati­
ve sur la vitesse de croissance des fruits (comparaison des 
relations 6 et 7) alors que: 
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- la différence des pentes entre (6) et (8) n'est pas significa­
tive: l'influence du gainage dans un cas (11) serait en partie 
compensée par l'influence de l'ablation de la dernière main 
dans l'autre cas (1). 

- on a montré précédemment qu'il n'y avait pas de différen­
ce significative entre régimes de 7 mains et régimes de 8 
mains. 

TABLEAU 4- Comparaison des données de 1975 (1) f Publication (2)J et des données du tableau 1 
(11) (présent article). 

y= 6G = accroissement en épaisseur depuis la première mesure 
x =ST= somme de températures depuis la première mesure. 

Série Expression de la régression N r ET y ETb 

1 { 
données 1975 
8 mains non gainées yc0,113+0,0191 X (6) 240 0,990 0,727 0,00017 
Cultivar 901 

{ 

doooées pcéseot acticle 
ensemble valeurs y ,-0,011 + 0,0204 X (7) 88 0,993 0,615 0,00026 

Il (7 mains et 8 mains) 
Poyo 8 mains y,-0,QQl + 0,0198 X (8) 26 0,993 0,599 0,00047 

Comparaison entre (6) et (8) : différence non significative entre pentes 
Comparaison entre (6) et (7) : différence significative entre pentes. 

ANALYSE DES INTE RVALLES FLEUR COUPE 
EN RELATION AVEC LA TEMPÉ RATU RE 

Technique expérimentale. 

On dispose depuis 1974 d'un certain nombre de données 
d'intervalles fleur coupe (IFC) obtenues dans les essais de 
comportement du bananier réalisés en divers sites écoloai­
ques, en plantations échelonnées dans le tempsf et pour 
lesquels il a été possible de bien contrôler la récolte. 

On a ainsi retenu 40 données d'intervalle fleur-coupe 
obtenues dans les zones suivantes : 

- Neufchâteau 
- Bois Debout 
- Vernou 

altitude 250 m 
altitude 90 m 
altitude 400 m. 

Aux différences d'altitude entre chacune des zones 
correspondent des différences climatiques importantes (gra­
dient thermique de l'ordre de 0.8� par 100 mètres et 
gradient pluviométrique de l'ordre de 800 mm par 100 
mètres). 

Détermination de l'intervalle fleur-coupe. 

Pour une parcelle donnée, on note la date de jetée de 
l'inflorescence et la date de récolte du régime de chaque 
bananier (hormis les bordures de parcelle). 

Comme stade de jetée de l'inflorescence on prend le stade 
fleurs découvertes, les observations étant réalisées une fois 
par semaine. La date notée pour la jetée est celle de l'obser­
vation. Le stade récolte est déterminé par une appréciation 
visuelle de la plénitude des fruits et correspond à un grade 
des doigts externes de la quatrième main variant de 34 à 
36 mm. 

Ce stade récolte est donc défini avec assez peu de 
précision {l'erreur commise est supérieure à la semaine). On 
ne peut guère espérer une meilleure précision en coupant à 
un grade bien déterminé, car un grade donné ne correspond 
pas toujours à un même stade de remplissage du fruit. 

La jetée et la récolte dans chaque parcelle s'étalent sur un 
certain temps. Dans chaque cas on détermine une date 
moyenne de jetée et une date moyenne de récolte, chaque 
date étant affectée d'un écart type reflètant l'étalement de 
la jetée ou de la récolte. 

A la floraison, chaque bananier est caractérisé par son 
âge «d » par rapport à la date de plantation. 

On peut donc calculer un âge moyen de floraison pour 
l'ensemble des bananiers observés, soit dM ainsi que l'écart 
type ET d correspondant. 

La date moyenne de jetée est la date calendaire tM cor­
respondant à dM, affectée de l'écart type ET d -

On fait de même pour calculer la date moyenne de 
récolte, affectée également de son écart-type. 

L'intervalle fleur coupe est défini par 

1 FC = dM coupe - dM jetée. 

Calcul des sommes de températures. 

On calcule les sommes de températures comme précé­
demment, entre les dates tM jetée et tM coupe. 

Résultats et interprétations. 

Les résultats sont regroupés dans le tableau 5. 
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Les pa rce l les a ffectées d'un * concernent des sér i es de  
régi mes non gai nés , le ga i nage étant  de règ le dans tous les 
a utres cas. 

- 673 

Pour  l 'ensemble des va leurs ,  cu lt ivars 90 1 et Poyo con­
fondus ,  on note une nette va riat ion de l ' I  FC au cours de 
l 'année et d 'une  stat ion  à l ' autre .  

TABLEAU 5 - Ta blea u réca pitulat if de  l'a na lyse des i nterva l les f leur-cou pe e n  relat ion  avec la somme des températures_ 

NO Parce l le Cycle Année Cu lt i va r  

1 NAl * 1 74 901 
2 NA2 * 1 74 901 
3 NA3 * 1 74 901 
4 NA4 * 1 74 901 
5 NA5 1 74/75 901 
6 NA6 1 74/75 90 1 
7 NA7 2 7 5  90 1 
8 NA8 2 75 901 
9 NA9 2 7 5  901 
10 NAlO  2 7 5  901 
1 1  NAl l 2 7 5  901 
1 2  NA12  2 7 5/76 901 
1 3  N Bl 1 76 901 
1 4  NB2 1 76 901 
1 5  N B3 1 76 90 1 
1 6  N B4 1 76 901 
17 NCl 1 75 Poyo 
1 8  NC2 1 75/76 Poyo 
1 9  NC3 1 75/76 Poyo 
20 NC4 1 76 Poyo 
21  NC5 1 76 Poyo 
22 NC6 1 76 Poyo 
23 NC7 2 76 Poyo 
24 NC8 2 76 Poyo 
25 NC9 2 76 Poyo 
26 N C l O  2 77 Poyo 
27 NDl  1 76 Poyo 
28 Vl * 1 74 Poyo 
29 V2 * 1 74 Poyo 
30 V3 * 1 74/75 Poyo 
3 1  V4 * 1 7 5  Poyo 
32 V5 * 2 75 Poyo 
33 Bl 1 75 Poyo 
34 82 1 7 5  Poyo 
35 83 1 75/ 76 Poyo 
36 84 1 75/76 Poyo 
37 85 1 76 Poyo 
38 86 1 76 Poyo 
39 87 2 76 Poyo 
40 88 2 76 Poyo 

N : Neufchâtea u NA : Essa i 78 
N : Nombre de mai ns ET : Ecart type 

Date de j etée ET Date de réco lte ET 1 FC Uo urs) ST N Nombre mai ns 

2 1 .3 22 30.6 
4.5 10 4.8 
23.7 10 2 1 . 1 0  
6.9 14  1 4. 1 2  
1 2. 1 1  1 1  27.2 
1 4. 1 2  9 8.4 
1 0 . 1  1 5  29.4 
1 . 4  18  5 .7  
1 6.6  1 4  1 3.9  
16 .7  1 1  1 5. 1 0  
6.9 1 1  1 2. 1 2  
2 1 . 1 0  1 7  1 2.2  
1 2. 1  1 5  8.5 
6.5 8 4.8 
27 .7  29 1 2. 1 0  
28.8 1 0  1 7. 1 1  
10.9 8 1 3. 1 2  
23. 1 0  1 1  1 6.2  
20. 1 2  1 2  27 .4 
3 1 . 3  1 5  1 1 . 7 
1 4.7  15  2. 10  
31 .8  9 2 1 . 1 1  
9.6 1 2  2.9 
8.8 28 30. 1 0  
22.9 24 29. 1 2  
7.6 1 4  2.9 
19.9 1 3  1 7. 1 2  
30. 7  1 1  1 . 1 1 
10. 10  18  22. 1 
1 9_ 1 2  7 20.4 
24.8 1 4  29. 1 1  
1 5. 7 22 1 5. 1 0  
23.7 7 6. 1 0  
1 5. 9  1 1  7. 1 2  
1 8. 1 0  1 1  1 7. 1  
30. 1 1  1 0  1 3.3  
29.2 1 6  24.5 
1 5. 5  8 5.8 
1 6.3  2 1  20.6 
22. 5 8 7 .8 

N B : Essai 92 NC : Essai 87 
1 FC : 1 nterval le f l eur-co u pe 

1 3  101  916  56  7-8 
1 3  92 927 50 8 
1 3  90 926 58 7-8 
1 3  99 969 52 7-8 
1 4  1 07 883 83 7-8 

8 1 1 5  898 88 7-8 
1 2  1 09 87 1 6 1  9- 1 0  
1 3  95 899 50 8-9 
1 3  89 934 53 9- 10  
10  94  951  40 8-9 
1 2  98 931 75 8-9 
1 7  1 1 4  9 1 0  73  8-9 
1 1  1 1 5  854 37 8 

3 90 878 1 9  8-9**  
22  77 833 56 8-9 

7 81 842 40 8-9 
6 94 877 99 8 
8 1 1 6 920 72 7-8 
6 1 29 936 58 7-8 

1 3  1 02 927 54 7-8 
1 5  80 863 64 8-9 

8 82 841 52 8 
0,5 85 882 1 9  9- 10** 
33 83 89 1 62 9- 10  
3 1  98 927 53 9- 10  
1 3  87 934 40 8-9 
1 7  89 882 1 1 6  7-8 
1 3  94 944 80 7-8 
1 5  1 04 897 55 7-8 

4 1 22 942 2 1  7-8** 
1 6  97 9 1 7  83 7-8 
25 92 944 83 7-8 

4 75 906 97 7-8 
1 1  83 865 84 8 
1 2  91  861  74 7-8 
1 2  1 04 858 82 7-8 
1 1  85 798 7 1  7-8 

8 82 929 
� \  

.7-8**  
1 7  96 957 9- 10  

5 7 7  891 1 7  10- 1 1 ** 

N D  : Essai 93 V : Vernou B :  Bo i s  Debout 

ST : So mme d es températ u res depu is  la jetée 
de l ' i nf l o rescence 

** - seulement une part i e  des ba na niers ont été observés dans  la pa rce l le en r a i son  de perturbations a pportées a u x  
observat ions 

* - régi mes non ga i nés. 

Corré lat ion ent re ST R et I F C : r '  0,31 (seu i l de s ign i f i cat ion à 5 p. 100 : 0 ,30)  
N '  40 
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Le tab lea u 6 donne les résultats d 'ana lyse des don nées : 
soit ST R la somme de températures entre la jetée et la 
récolte. 

On note q ue la STR des régimes gainés est inférieure à la 
STR des régimes non gainés, cette d ifférence éta nt sig nifica­
t i ve au seuil 0,5 p. 100 (différence éga le à 4 jours moyens) . 

On note éga lement qu'a ucune différence signi ficat ive 
n'a pparait nettement entre cu lt ivars Poyo et 901 , conf i r­
mant a i nsi les résultats obtenus a ntérieure ment. 

Si l 'on consi dère l 'ensemble des va leurs des régimes gainés 
on voit q u ' à  un I FC moyen de 94 jours avec un coeffi cient 
de va riation de 1 5  p. 100, correspond une som me de 
température STR de 891 degrés-jours avec un coeff ic ient de 
variat ion de 4 p. 1 00. Ce résultat montre tout l'intérêt q ue 

TABLEAU 6 - Résultats d'analyse des séries du tableau 5. 

I FC 
Série 

N moy. C.V.  p. 100 

Cultivar 901 gainé 1 2  
Cu ltivar Poyo gainé 1 9  
Cu ltivar Poyo et 90l gainé 31 94 14,7 
Cult ivar Poyo et 901 non gainé 9 
Ensemble des valeurs 40 95 1 3,6 

C V  : coefficient de variation 
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peut prése nter l' utilisation de la somme des températures 
dans la  prévision de la date de récolte. De plus il est 
remarqua b le de noter q ue le coefficient de corrélation entre 
ST R et I FC est de 0,30, c'est-à-dire tout j uste si gnificatif 
au seuil de 5 p. 1 00 ce q ui montre bien l'indépenda n ce de 
ST R. 

L'esti mat ion de la  som me de températures est don née à 
± 76 degrés-jours près au seui l  5 p. 1 00,  valeur q ue l'on peut 
ex primer en jours moyens, un jour moyen correspondant à 
une somne de températ ures de 9,5 (89 1 : 94) . Donc 
l'estimation de ST R est donnée à ± 8 jours moyens près, 
a lors q ue I' 1 FC est estimé à ±  28 jours près. 

Les résultats du ta bleau 6 peuvent être ra pprochés de 
ceux des tab leaux  3 et 4. 

STR 

I . C. 5 p .  1 00 moy. C. V. p. 1 00 I .C .  5 p. 1 00 

890 4,2 81 
892 4,5 84 

28 89 1 4,4 76 
931 2,3 48 

25 900 4,3 77 

I C  : demi-étendue de l 'interva l i e  de confiance à 5 p. 100 (interva lie d e  confia nce : moyenne ± I C) .  

D'a près les relations (6) et (7) . en ad mettant u n  g rade 
initia l de 17 mm,  on t rouve q ue pour atteindre u n  grade de 
34 mm i l  faut respectivement ST ' 890 et 833 degrés-jours. 
En ajoutant 64 à ces valeurs [64 étant la va leur de ST po ur 
y , 1 7  mm d'a près la relation (4)] , on obt ient des sommes 
de températ ures voisines de cel les du tab lea u 6. 

régi mes gai nés 
régi mes non gai nés 

tab lea u  4 
897 
954 

tableau 6 
89 1 
931 

En conclusion , on peut , en v ue de la prévision se baser 
sur une valeur de STR de 900 et espérer une précision 
d 'esti mation de l'ordre de la semaine. 

Remarque. A titre de confir mation des résultats obtenus 
en G uadelou pe on a analysé un certain nombre de valeurs 
tirées d 'observations réalisées en  Martiniq ue sur la  Station 
1 R FA de Rivière Léza rde. 

Les observations ont été réalisées sur une parcelle expéri­
mentale ( fu mure intégrée en irrigation localisée) en  premier 
cyc le, cultiva r Grande Naine dont la f loraison est étalée d u  
1 2  août a u  25 novembre 1 9 76 et la récolte d u  9 décembre 
1 976 au 4 mars 1 977 .  

Sur  l 'ensemble des  bananiers observés on retient q uatre 
grou pes correspondant chacun à une date de floraison plus 
ou moins t rois jours. Les résultats fig urent dans le tableau  
suivant : 

Année 
Date de jetée * ET Date de récolte ET 1 FC jours ST N Nombre de mains Ecart à ST ' 900 

en jours moyens 

1976 2 1 . 9  2 19. 1 2  6 89 950 1 22 8 à 10 + 4,7 
1976 1 . 1 0 2 25. 1 2  1 0  85 896 192 " - 0,4 
1 97 6/77 2 1 . 1 0  2 19 . 1 .7 7  1 0  90 896 174 " - 0,4 
1 976/77 3 1 . 1 0  2 28. 1 .77  6 89 867 79 " - 3,4 

(voir légende ta bleau 5). 

* - dans les observat ions réalisées, le stade jetée était repéré par le stade fleur poi nta nte .  Afin de se ra mener a u  stade fleurs 
découvertes, on a systématiquement ajouté 1 4  jours aux dates d 'a pparition 11fleur poi nta nte" (l'interva l le fleur  poin-
ta nte -f leurs découvertes est en effet en général de 14 jours) .  
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APPLI CAT I O N  DES RESU LTATS A L'ELABO RAT I O N  
D ' U N E  METHODE DE PREVISI O N  DE L A  DATE 

DE RECOLTE. 

Objectifs d 'une mét hode de prévision de la date de récolte 

Eta nt donné q u ' i l  n 'est pas env isageab le de fa i r e  une 
prév is ion correcte des températures , on  ne peut espérer 
fa i re  une prév i s ion  correcte de  la date de  récolte au mo ment 
de la jetée. 

Cependa nt on peut avo i r  une idée de la date de  réco lte 
en se basant sur les  norma les de  te m pératures. Cette i nfor­
mat ion a p para it  déj à  très ut i le po u r  i nd iquer  les tenda nces 
de prod uct ion au cours de l 'an née et o rga n i ser a i nsi les 
c i rcu it s  de co m mercia l i sat i o n  (prév is ion du frêt en part i c u­
l ie r ) .  

C 'est donc u n  premier t ype d ' i nformat ion q ue nous  
essa ierons d 'o bten i r .  

E n  seco nd l i eu ,  i l  a p pa ra ît t rès ut i le de po uvo i r  aff i ner la  
prév is ion de  la date de réco lte en tenant co mpt e  des tempé­
ratures rée l les de  la péri ode éco u lée depu is  la jetée. En 
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part i c u l ier i l  sera t rès i ntéressant de pouvo i r  f a i re une 
prév is ion de  la date de réco lte c inq  semai nes à l 'ava nce,  ce 
délai éta nt encore s uff i sant pour pouvo i r  modif ier  les 
réservat i o n s  de  fret. 

Est i mat i o n  des va riations sa i sonn ières d ' i nterva l l es f leur­
co upe à pa rt ir des norma les de températures. 

Le pr i n c i pe d'est i mat ion des va r iat ions  sa i so n n i ères de 
l ' I  FC consiste à ca lcu ler les so mnes de températures jo urna­
l i ères (Tj - 1 4) à part i r  des te mpérat ures norma les caractér i ­
sa nt la  zone don née. 

Pa r u ne mét hode itéra t ive on  peut a in s i ,  sac hant q ue la  
so mme de  te mpéra t ures req u ise po ur  l ' i nterva l l e  f l eur-co u pe 
est de 900, ca lcu ler les I FC correspondant à chaque sema i ne 
de jetée. 

A t it re  d 'exemple on a fa it ce trava i l  po ur l a  zo ne de 
Neufc hâtea u pour  l aque l l e  on possède des norma les de 
tempéra t ures sur  2 1  a ns ( 1 956 à 1 9 76) . 

Les résu ltats sont po rtés dans le tab lea u  7. 

TABLEAU 7 - Simu lation des durées d'intervalle fleu r-coupe pour la zone de Neufc hâteau.  

NO sema i ne 
Températ u re Tempéra t u re 

S N H  I FC SN5 NO sema i ne 
Températ ure Températ ure 

SN H I FC SN5 m i n i ma le ma x i ma le m i n i ma le ma x i ma le 

l 18.7 26,2 52.7 1 1 8 253 27 2 1 , 1  27,9 69,8  91 349 
2 1 8,5  26,0 5 1 , 3  1 1 7  252 28 2 1 ,0 27,9 69.4 9 1  350 
3 1 8.4 25,9 50,6 1 1 6 252 29 2 1 ,0 27,9 69 .4 9 1  351 
4 1 8, 4  25,9 50,6 1 1 4 253 30 21 ,0 28,0 69 . 7  9 1  352 
5 18,3 25,9 50,2 1 1 3  256 31 2 1 ,0 28,1  70,0 92 351 
6 1 8, 3  26,0 50,5 1 1 1  260 32 2 1 , 1  28,2 70,3 93 349 
7 1 8, 3  26,0 50,5 1 1 0 264 33 2 1 ,0 28,3 70,6 94 347 
8 1 8,3 26,0 50,5 1 08 269 34 20,9 28,4 70,5 9 5  345 
9 1 8,4 26, 1  5 1 ,2 106 275 45 20,8 28.4 79, 1  96 343 

1 0  1 8 , 5  26,2 53,4 104 279 36 20.7 28,5 69. 1 97  341  
1 1  18,6 26,3 54, 1 102 284 37 20,6 28,6 69,0 98 3 40 
1 2  1 8 . 7  26,4 54,8 1 0 1  289 38 20,6 28,5 68.7 1 00 337 
13 1 8,8 26,5 55,5 99 294 39 20,5 28,5 68,3 102 334 
1 4  1 9,0 26.7 56,9 98 301 40 20,5 28,4 68,0 104 328 
1 5  1 9 , 1  26,8 57,6 97 308 41 20,4 28,3 67,3 107 323 
1 6  1 9,3  26,9 58, 7 96 3 1 4  42 20,4 28,3 67,3 1 09 3 1 6  
1 7  1 9,5  2 7 , 1  60, 1  9 5  321 43 20,3 28 ,1  66,3 1 1 2  308 
1 8  1 9,6  27 ,2  60,8 94 328 44 20, l  2 7 ,9 64,9 1 1 3 30 1 
1 9  1 9,8  27 ,5  63,4 93 334 45 20,0 2 7,8 62,6 1 1 4  295 
20 20,0 27,6 64,5 92 339 46 1 9,9 27 ,6  6 1 . 7  1 1 6 289 
2 1  20,2 2 7 . 7  6 5 , 6  9 1  343 47 1 9 . 7  27,3 60,0 1 1 7  283 
22 20,5 2 7 . 7  66 ,8 9 1  346 48 1 9 ,6 27 , 1  59,0 1 18 2 76 
23 20,7 27,8 67,9 91 347 49 1 9,4 26,9 57,6 1 1 9  2 70 
24 2 1 ,0 27,8 69 , 1  90 348 50 1 9 , 3  26 . 7  56.7 1 1 9 264 
25 2 1 , 1  2 7,8 69,5 90 348 51  1 9 , 1  26,5 55,3 1 1 9 259 
26 2 1 , 1  27,8 69, 5  90 348 52 1 8,9 26,3 53,9 1 1 9  255 

Légende : S N H - so m me de te mpérat u res hebdo mada i res. L' i nterva l le  f le ur-co u pe ( 1  FC) des ba n a niers est  porté en regard de la 
sema i ne de  j etée (stade fleurs déco uvertes ) .  
SN5- so m me de t e m pérat u res d e s  c i n q  sema i nes su iva nt es (ca l c u lée à pa rt i r  d e s  no r ma les d e  températures).  
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La figure 1 permet de comparer les valeurs « normales» 
d' I FC aux va leurs réelles de 1974 à 1977. On voit que, 
ma lgré un accord dans un certa i n nombre de cas (70 p. 100 
environ )  entre valeurs normales et valeurs réelles, dans 
e nviron 30 p. 100 des cas i I aurait été i nexact donc dange­
reux de baser la prévis ion sur des normales saisonn ières. 

l nterv.al l e  
f leur ·  cou pe 
IFC ( jours) 

Fig . 1 • Compara i son entre l ' i ntervalle 
f leur-coupe calcu l e  à partir des normales 
d e  temperafures et les i nterva l les 
fl eur -coupe observés 
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1 1  convient do nc d'aff i ner la prév isio n en tenant compte 

au max imum des températures réelles. 

Estimation de la date de récolte cinq semaines à l'avance. 

Prévision à court terme. 

Cette prévis i on permet d'est imer cinq semaines à l 'avance 
le nombre de rég imes réco ltables sur une zone therm i que­
ment homogène. 

• Pr i ncipe de la méthode. 

Contrairement à la prévis io n à long terme, on essaye de 
se servir au m i nim um des températures normales en 
co mptab i l isant le plus longtemps possible les températures 
rée l les après la jetée. 

Le calcul des sommes de températures rée l les depu is l a  
jetée (so it STji) permet d'est i mer << le che m i n parcouru »  
pour l a  cro issance des fru its ( l ' i ndice j exp ri me le numéro de 
la semai ne de jetée, Wj, et l ' indice i l 'indice de la sema i ne en 
cours W i ) .  

La d ifférence entre le <<chem i n  tota I à parcour ir» 
(ST ' 900) et le «chemin parcouru » (STj i ca lcu lé) permet 
d'estimer le «chemin qui reste à parco ur ir »  (RSTj i ) -

O n  ca lcule pour chaque zone thermi quement homogène, 
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les so m mes de températures, sur c i nq semaines consécut i ves 
et ce to ut au long de l'année par saut d'une sema i ne 
(va leurs SN5i) -

Lorsque po ur une  semaine donnée W i, 

RSTji ' SN5i o n est i me que la réco lte des rég imes concer­
nés aura l ieu dans cinq se ma ines. 

(On considère que RSTj i est voisi n de SN5 i lorsque 

RSTj i - SN5i est, en valeur abso l ue, i nférieur à la moit ié de 
la so m me de températures hebdomada ires norma les de la 
semaine Wi+ 5. soit SN H i +5). 

• Exemple pratique. 

So it une sér ie de banan iers ayant jeté le 21 mars, 
c'est-à-dire au co urs de la semaine no12 (Wj , 12). 

A la  semaine no 21 (W i , 21) o n a les valeurs su ivantes : 

STj i ' 542 
o r SN5i ' 343 ; 

soit RSTj i , 900 - 542 • 358 
RSTj i - SN5 i ' 15 

et la somme de températures hebdo mada ires de la 25ème 

semaine (Wi + !::l est égale à 70. 

RSTj i - SN5i est i nférieur à SNH i + 5, on prévoit donc la  
2 

réco lte pour la 25è me sema i ne.  

Application de la méthode. 

Aux données précédentes. 

A titre d'exemple d'appl ication de cette méthode, on a 
repr i s  les dates de jetée figurant au tableau 5 pour Neuf­
château. 

L'application de la méthode de prévision permet ainsi de 
ca lcu ler dans chaque cas l ' I FC est imé que l'on co mpare à 
l ' I FC mesuré, a i ns i qu'à l ' I FC calculé à part ir des nor males 
de température (tab leau 8). 

On vo it que dans ce cas, l 'appl icat i on de la méthode de 
prévis ion au ra it permis d'estimer la date de réco lte à une 
sema i ne près dans 90 p. 100 des cas (demi-étendue de 
l 'intervalle de confiance à 10 p. 100 , 7,7 jo urs). 

Confronta tion de la méthode avec des données d'observa­
tion no uvel les. 

On appl ique la méthode de prev 1s 1on à des données 
d'observation no n encore uti l isées. On co mpare l' I FC est imé 
à l ' i  FC observé , ainsi qu'à l ' I FC ca lcu lé à partir des norma­
les de températures (tab leau 9). 

L'écart entre l' I FC estimé et l' I FC observé est en moyen­
ne de 1,5 jours (var iant entre 1 et 3 jours), a lors que l 'écart 
entre I FC observé et I FC no rma l  est de 7 jo urs (variant 
entre 1 et 11 jo urs). 

La méthode de prév ision proposée appara ît donc re lative­
ment fiable, tout au mo i ns  dans les cond itions où e l le a pû 
être testée. 1 1  conv iendrait de po uvoir la tester dans d'autres 
co nditions. 
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TABLEAU 8 - Est imation de l ' i ntervalle f leur-cou pe 
- pa r la méthode de prévision de la date de récolte c inq sema i nes à l'ava nce ( I FC esti mé) 
- par l 'emploi des norma les de température ( I FC normal). 

NO 1 FC mesuré 1 FC estimé I FC normal 

1 101  101  101  
2 92 91 94 
3 90 88 91 
4 99 95 97 
5 107 1 10 1 16 
6 1 1 5  1 1 6 1 19 intervalle de confiance à 5 p. 1 00 de 
7 1 09 1 20 1 1 7  l'écart moyen entre I FC mesuré et 
8 95 97 98 I FC est i mé : 9,3 jours 
9 89 88 90 entre I FC mesuré et I FC nor ma 1 : 

1 0  94 94 91 13,4 jours 
1 1  98 95 97 
1 2  1 14 1 1 1  1 1 2  
13 1 1 5  1 2 1  1 1 6 
14 90 83 93 
1 5  7 7  80 92 
1 6  8 1  89 96 
1 7  94 96 98 
1 8  1 1 6 1 1 1  1 1 2  
1 9  1 29 1 22 1 19 
20 102 99 98 
21  80 87 91 
22 82 92 97 
23 85 88 90 
24 83 87 94 
25 98 98 1 00 
26 87 86 91 
27 89 95 102 

TABLEAU 9. 

Séries observées Avertissement 1 nterva lie fleur-coupe 

Lieu cult ivar N date de jetée Wi STj i  SN5i 1 FC est i mé 1 FC mesuré I FC normal 

Neufchâteau Poyo 8 1 .6.77 28 526 350 86 86 91 
.. Poyo 9 23.6.77  31  530 351 85 83 90 
. . Poyo 1 2  1 6.7 .77 35 563 343 88 90 91 
.. Poyo 6 1 6.8.77  39 524 334 89 87 94 
.. Poyo 1 1  1 6.9. 77 44 558 301 90 87 98 
. .  Poyo 19 7. 10.77 48 599 276 96 95 1 04 
.. 901 2 1  13. 10.77 50 663 264 101  98 107 

N : nombre de valeurs 
Wi : numéro de la semaine au cours de laquelle on déclenche l'averti ssement récolte (qu i devrait avoir 

l ieu c i nq semaines plus tard) 
STji : somme de températures calculée depuis  la j etée (stade FD) 
SN5i : somme de tempétatures (normales) des c inq semaines suivantes. 
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DISCUSSION 

Etalement de la récolte pour une même date de jetée. 

même date ne sont généra le ment pas récoltés en même 
temps. La récolte est plus ou moins étalée autour d'une 
valeur moyenne. 

La mét hode proposée permet d'estimer une date de 
récolte pour une date de jetée donnée. 

Or l'observat ion montre que des bananiers jetant à la 

A cela il peut y avoir plusieurs raisons : 

- i mprécision dans l'appréc iat ion du stade de jetée, 

- i mprécis ion dans l'appréc iation du stade de récolte 
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- variabilité propre de la plante (vigueur végétative, nombre 
de mains ou de doigts, variabilité génétique ... ). 

Aussi il conviendra de moduler la date de récolte estimée 
en prévoyant d 'étaler la récolte sur environ trois semaines 
(une semaine avant et une semaine après la date prévue). 

A titre d'exemple, on a fait figurer dans le tableau 10 
la d ispersion de récolte pour des bananiers ayant jeté en mê­
me temps. A partir des données du tableau 10 on peut 

Fruits . vol. 33, n°l 0, 1 978 

calculer , à titre indicatif, une dispersion moyenne de la 
récolte pour une même date de jetée, par rapport à la date 
de récolte moyenne est imée : 

date moyenne de récolte estimée moins 2 semaines 3 % 
date moyenne de récolte estimée moins 1 semaine 20 % 
date moyenne de récolte estimée 44,5 % 
date moyenne de récolte estimée, plus une semaine 24,5 % 
date moyenne de récolte est imée, plus deux 

semaines 8 %  

TABLEAU 1 0  - Dispers io n de la récolte pour  u ne même date de jetée. 

Date jetée N I FC moyen Écart type 
Dispersion de la récolte 

I FC p. 100 récolte N M  G 

6.9. 77  32 83,4 7,7 71 6,3 7,5 34,3 
77 34,4 7,2 34,5 
85 40,6 7 ,3 34, 7 
92 9,4 7,0 35,5 

100 9,4 8,0 33,6 
13.9. 77  18 85,9 7,4 71 5,6 7,0 31,0 

78 16,7 7,3 34,0 
85 50,0 7,8 33,3 
93 22,2 8,0 34,1 

104 5, 6 8,0 33,4 
20.9. 77  11 89,9 9,2 71 9.1 7 ,0 31,5 

78 9,1 8,0 33,7 
86 27,3 7,7 33,9 
97 54,5 7,5 34,1 

29.9. 77  26 86,8 7,0 77  27,0 7,6 32,2 
88 54,0 7,2 33,5 
97 19,0 7,8 34,2 

6.9. 77 19 85,6 4,9 77  15,8 7,0 33,2 
85 57,9 7 ,5 34,8 
92 26,3 7,4 34,6 

13.9. 77 21 87,8 9,4 78 28, 6  7,2 33,1 
85 38,1 7,6 33,2 
93 14,3 8,3 33,8 

104 19,0 8,0 36,4 
20.9. 77 22 90,4 11,1 71 9,0 7,0 32,4 

78 9,1 7,0 32,3 
86 36,4 7,5 33,6 
97 36,4 7,4 33,5 

113 9,1 7,5 33,3 
29.9. 77 15 92,1 8,8 77 13,3 7,5 33,2 

88 40,0 7,7 34,2 
97 26,7 7,5 36,4 

104 20,0 7,7 35,0 
7.10. 77 19 95,4 6,4 88 26,3 7,5 37,7* 

95 52,6 7,8 37,8 * 
102 10,5 7,9 38,4* 
109 10,5 7,8 39,0* 

13.10.77 62 97,8 6,4 89 19,3 7,5 38,6* 
96 46,8 7,8 38,5* 

103 24,2 7,9 37,8* 
110 9, 7 7,8 38,8* 

N :  nombre de bananiers I FC : intervalle fleur-coupe 
G : grade moyen des deux doigts médians externes de la quatrième main 
* :  grade des doigts internes N M : nombre de mains moyen 
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On remarque q ue dans la plupart des cas les f ru its récoltés 
le plus tardivement ont un g rade plus fort et correspondent 
à un nombre de mains plus élevé (l'augmentation du nombre 
de mains tendant à augmenter l'intervalle f leur-coupe , à 
condition q ue les autres données de variation soi ent ident i­
ques) .  

Com pte ten u  de ces indications et d u  fait q ue l' estimation 
d 'un  I FC moyen devrait per mettre de mieux cer ner le stade 
récolt e donc de réduire la dispersion, on peut se baser ,  pour 
la prévision de la date de récolte , sur un étale ment des 
récoltes de t rois semai nes pour u ne même dat e de j etée, avec 
répartition suivante : 
- 20 p. 1 00 de récolte à I FC moyen moins u ne semaine 

- 50 p. 100 de récolte à I FC moyen 
- 30 p. 1 00 de récolte à I FC moyen plus une semai ne . 

Adaptation du système de prévision. 

La mét hod e de prévision à court terme pro posée a été 
conçue pour per mettre une estimation de la date d e récolte 

cinq se maines à l'avance , correspondant au délai minimum 
accordé par le tra nsporteu r  pour effect uer les modi fications 
de fret ,  aux Antilles . 

I l  est bien entendu q ue si ce délai mini m u m  était i nfé­
rieur ,  i l  serait possible de faire u ne estimation e ncore plus 
précise de la date de récolte. De plus, dans les pays où le seul 
object if  est la prévision de la date de récolte et non pas les 
prévisions de frêt (avec possibilité de modification ) on 
pourra opter pour d 'autres méthodes de prévision. 

On pourra par exemple , plutôt q ue se fixer u ne d u rée à 
parcouri r ,  se f i xer une «sonme de températ ures» à parcou­
rir. 

Donc au lieu de faire une prev1s1on cinq semai nes à 
l 'avance, on pourra par ex em ple faire u ne prévision 300 
degrés jours à l'avance . 

La méthode consiste à calculer les sommes de te m péra­
t u res a près j etée (STji) - Lorsque la somme de tem pératures 
STji atteint 600 degrés jours, on peut estimer la date de 
récolte e n transformant les 300 degrés jours q ui reste à 
parcourir en nombre de jours, compte tenu des tem pératu­
res nor ma les. 

A titre d 'exemple on a a ppliqué cette méthode au cas de 

la Station de Neufchâteau. 

A partir des données du tableau 7 on a établi les 
graphiq ues de la figure 2 q ui per mettent d 'effect uer deux 
types de prévision 

1 .  une prévision à long ter me com me indiqué précédem­
ment.  Elle se fait à partir de la cou rbe A. 

Par exempl e les bananiers q ui ont j eté le jour n° 1 00 de 

l'année en cours devraient être récoltés le 1 95e jour de 

l 'an née en cours ( 1  FC ' 96 jours) .  

2 .  une prévision à court ter me. Elle se fait à part i r  de la 
courbe B. 

Les banan iers pour lesque l s  la somme de tem pérat ures 
depuis la j etée est égale à 600 degrés jours à la date indiquée 

en abscisse ( par exem ple jour n° 1 00 de l 'année en cours) 

. 6.79 

seront récoltés à la date figurant en ordonnée (jour  nO 1 33 
pour l'exem ple choisi) .  

Autre exemple. 

Les banani ers ayant j eté le 300e jour de l 'année e n cou rs 
devraient être récoltés au cours du 45e jour de l 'année 

suivante (prévision à long terme) et ceu x dont la somme de 

te mpératures d epuis la jetée est égale à 600 degrés jours à la 
même date,  seront récoltés au cours du 333e jour (prévision 
à court ter me ) .  
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Fig. 2 • Date de jetée ou date à 
laqu el le  la som m e  de +empérdtures 
depuis la jetée e9a l e  600 degrés-jours . 
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CONCLUSION 

Par deu x  ap proches différentes, ana lyse des cour bes de 

croissance d ' u ne part , an alyse des I FC d 'a utre part, on a pu 
montrer q ue la somme de te m pérat u res req uise entre la 
j etée et la récol te d u  régime est de 900 degrés-jours. 

Partant sur ces bases, il est possib le de passer à l'applica­
t ion pratiq ue par la mise au point d 'une méthode de prévi­
sion de la date de récolte. 

A partir des normales de tem pérat u res on pou rra établir 
des nor males d 'intervalles f leur-cou pe pour chaq ue zone , 
ces valeurs servant à fixer les idées sur  les tendances de 

prod u ction au cours de l 'année . 
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Pour passer à la  prév i s ion  de la date de récolte on t i endra 
co mpte a u  ma x i mum des températu res réel les , les tem péra­
t ures norma les servant à prévo i r  la date de  réco lte c i nq 
sema i nes à l 'ava nce. 

On perço it dès à présent la nécessité de co nna ît re le 
mieux possi b le les températ u res nor ma les mensuel les po u r  
cha q ue zone c l i mat ique,  d o n c  de caractéri ser a u  mieux  le 
c l i mat de cha c u ne des zones. 

On sa i s it m ieu x ,  par cet exem ple,  la nécessité d 'études 
c l i mato log iques préa lab les nécessa i res à la m i se en p lace 
d ' u n  avert issement du t ype prévi s ion de  la dat e de  réco lte . 
En G uadeloupe,  on a déj à  pû , g râce à u n  résea u agroc l i mat i ­
q ue, caractér iser u n  cert a i n  nom bre de zones c l i mat iq ues et 
on est à même de pouvo i r  éta b l i r  des moyen nes de tempé­
rat ures sur ci nq  à s ix  a n nées. 

Fru i ts - vol. 33,  n° 10 ,  J 978 

Da ns les zo nes pou r  lesq uel les on ne possède pas de  
norma les de  températ ures, o n  devra procéd er pa r extra­
po lat ion e n  se basant pr i nci pa le ment sur  les gradients de 
tem pérat u re a vec l 'a lt it ude. 

Moyenna nt cet acqu is  préa lab le po u r  chaque zone de  
product i o n  o n  est mai ntena nt en mesure de  fa i re, par  zone,  
u ne est i ma t i o n  de la date de  récolte pa r d ate de  jetée,  à 
co nd i t ion  q u ' i l n 'y  a it pas de facteurs l i m it a nts q u i  v iennent 
pert u rber la  cro i ssa nce des p lant es (sécheresse ou pa ras i­
t isme trop i m port a nt ) .  

On devra i t  a i ns i  pouvo i r  mieux p lan i f ier l a  prod uct i o n  à 
l 'éche l le de l ' a n née et mieux aj uster les c i rcu its  de co mner­
cia l i sat ion (frêt mar i t i me en pa rt icu l ier )  aux var iat ions  
sa i sonn ières de  la product i o n .  
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En mars 1980 

Le prochain "IPACK-IMA" 

Le prochain salon in ternat ional de l 'emballage cl du condi t ionnement , de la manutention et des machines pour 
l ' industrie alimentaire, I PACK- I MA, se déroulera d u  1 8 au 23 mars 1980 au quartier de la Foire de Milan. 

IPACK-IMA se 8it ue parmi les grandes exposit ions européennes spécialisées consacrées aux machines, matériaux, 

produits pour l 'emballage et le tondit ionnement, aux machines pour le traitement des produits alimentaires, aux 

machines et équipements pour les t ransports internes des entreprises. Unique dans son genre en Italie, son i nflu­

ence commerciale a t tein t  toute l 'Europe orienta le, le Proche-Orient , l'Arabie, la Per e, l 'Afrique et tous les pays 

méditerranéens. 

La prérédcnte édit ion de cet t e  manifest a t ion. en octobre 1 977. avait regroupé 920 exposants dont 3 1 9  étrangers 

de 17 nat ionalités d i fférentes. Le nom bre des visi teurs s'est élevé à 80. 843 venant de 86 pays. 


